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ÒRuanda: il paese delle mille colline 
e di milioni di sorrisiÓ

IN RUANDA PER SONDARE
NUOVE OPPORTUNITAÕ

DI AFFARI

Investire in Ruanda: 
facilitazioni e grandi opportunitˆ di 

mercato in un paese in piena ricostruzione
Una delegazione di imprenditori 

italiani a Kigali

Ruanda, un paese dal ritrovato clima di serenitˆ, di unitˆ
e di dinamismo grazie ad una classe politica che ha deciso
di dare una svolta decisa alla storia del paese e che lo ha
messo sui binari che lo stanno portando verso lo sviluppo.
Per sostenere questÕambizioso progetto, il governo punta
sugli investimenti privati, da qui lo slogan che sta diventan-
do un parola dÕordine per tutti gli operatori istituzionali e
non solamente allÕinterno del paese: Òun tappeto rosso per
gli investitoriÓ.

Nei giorni 21-22-23 del mese di novembre, una delega-
zione guidata dallÕing. Alfredo Cestari si • recata per una
missione economica e commerciale nella Repubblica del
Ruanda.

La delegazione, su invito dellÕAmbasciatore della
Repubblica di Ruanda a Bruxelles, Sua Eccellenza
Joseph Bonesha, • stata ricevuta e accompagnata nel corso
della sua visita dai responsabili dellÕAgenzia RIEPA
(Rwanda Investment and Export Promotion Agency).

La Vice Direttrice Generale della RIEPA Clare
Akamanzi ha spiegato che lÕagenzia, a seguito della legge
sugli investimenti del 2005, che definisce come one-stop
centreproprio per la facilitˆ di vedere riunite in una sola
organizzazione una serie di passaggi obbligati per le impre-
se che vogliono avviare la propria attivitˆ in Ruanda, ha
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ÒRwanda: le pays des milles 
collines et aux millions de souriresÓ

AU RWANDAPOUR SONDER
DE NOUVELLES

OPPORTUNITƒS DÕAFFAIRES

Investir au Rwanda:
facilitŽs et grandes opportunitŽs de

marchŽ dans un pays en pleine reconstruction
Une dŽlŽgation 

dÕentrepreneurs italiens ˆ Kigali

Le Rwanda, un pays au climat de sŽrŽnitŽ retrouvŽ, dÕunitŽ
et de dynamisme, gr‰ce ˆ une classe politique qui a dŽcidŽ de
tourner dŽcidŽment la page et qui a mis son pays sur le chemin
qui le portera  vers le dŽveloppement. Pour soutenir cet ambi-
tieux projet, le gouvernement mise sur les investissements pri-
vŽs, dÕo• le slogan qui est en train de devenir un mot dÕordre
pour tous les opŽrateurs institutionnels et pas seulement ˆ lÕin-
tŽrieur du pays: "un tapis rouge pour les investisseurs."

Les 21-22-23 novembre, une dŽlŽgation conduite par
lÕIng. Alfredo CestarisÕest rendue pour une mission Žcono-
mique et commerciale dans la RŽpublique du Rwanda. 

La dŽlŽgation, sur invitation de lÕAmbassadeur de la
RŽpublique du Rwanda ˆ Bruxelles, S.E. Joseph Bonesha,
a ŽtŽ accueillie et accompagnŽe pendant sa visite par les res-
ponsables de lÕAgence RIEPA (Rwanda Investment and
Export Promotion Agency).

La ViceÐDirectrice gŽnŽrale de la RIEPA, Clare
Akamazi a expliquŽ que lÕAgence, suite ˆ la loi sur les inves-
tissements de 2005, la dŽfinissant comme one-stop centrecar
elle rŽunie dans une seule organisation une sŽrie de passages
obligŽs pour les entreprises qui veulent entreprendre des acti-
vitŽs au Rwanda, a Žlargi son r™le quant ˆ la promotion et ˆ la
facilitation des investissements et des exportations.

Vista del Ruanda, Paese delle mille colline
Vue du Rwanda, Pays des mille collines
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Gr‰ce ˆ son activitŽ, lÕAgence a rŽduit  Žnergiquement les
temps pour les procŽdures nŽcessaires ˆ une entreprise dŽsi-
rant travailler au Rwanda; elle sÕoccupe aussi de dŽlivrer un
certificat spŽcial dÕinvestissement (pour les investissements
supŽrieurs ˆ 250.000 $) permettant ainsi dÕaccŽder ˆ une sŽrie
de facilitŽs fiscales.

LÕIng. Cestari, a prŽsentŽ durant lÕentrevue lÕactivitŽ
dÕItalAfrica qui conduit elle aussi une politique visant ˆ lÕin-
ternationalisation des entreprises italiennes au Rwanda, jetant
ainsi les bases pour une mission des entreprises italiennes au
Rwanda, ˆ organiser successivement ˆ une visite prŽliminaire
des responsables de RIEPA en Italie.

La dŽlŽgation a ŽtŽ ensuite re•ue par le Ministre des
Infrastructures, Stanislas Kamanzi, qui a expliquŽ que la

rŽalisation de certaines grandes Ïuvres reprŽsentent le pivot
de lÕambitieux plan ŽlaborŽ par le gouvernement ayant pour
but de relancer le pays apr•s les ŽvŽnements dramatiques de
1994.

La production dÕŽnergie Žlectrique gr‰ce ˆ la rŽalisation de
certains grands barrages ou ˆ lÕextraction du gaz du Lac Kivu,
ainsi que le plan pour la rŽalisation de micro-centrales hydro-
Žlectriques distribuŽes sur tout le territoire national ou encore
lÕutilisation des sources alternatives, dans le but de rŽduire les
cožts ŽlevŽs soutenus par les entreprises pour lÕŽnergie Žlectri-
que  rŽpresente lÕobjectif prioritaire (actuellement seulement
5% de la population est reliŽ au rŽseau Žlectrique),.

La construction dŽjˆ en cours de certains axes routiers
pour complŽter et agrandir un rŽseau actuellement discr•te-
ment dŽveloppŽe et en bonnes conditions a pu •tre rŽalisŽe
gr‰ce au travail de sociŽtŽs italiennes. 

La rŽalisation du nouvel aŽroport international de Kigali
pour lequel une Žtude a dŽjˆ ŽtŽ effectuŽe, figure parmi les
Ïuvres importantes inscrite dans lÕAgenda.

La rŽalisation dÕimportantes Ïuvres de qualification
urbaine comme la crŽation  dÕun centre pour les confŽrences,
dÕune zone commerciale et dÕun nouveau quartier pour des
bureaux et habitations dans une large zone de la ville de
Kigali, correspond au grand dŽveloppement du secteur des
constructions.

ampliato il suo ruolo nella promozione e la facilitazione
degli investimenti e delle esportazioni. 

Con la sua attivitˆ, lÕagenzia ha ridotto drasticamente i
tempi per le procedure necessarie ad unÕazienda che desi-
dera operare in Ruanda,  occupandosi anche del rilascio di
uno speciale certificato di investimento (per investimenti
superiori ai $ 250.000) che consente di accedere ad una
serie di agevolazioni fiscali. 

Nel corso del colloquio • stata presentata dallÕing.
Cestari lÕattivitˆ che ItalAfrica svolge per la promozione
del processo di internazionalizzazione delle imprese italia-
ne in Ruanda: sono state, cos“, poste le basi per una missio-
ne di aziende italiane in Ruanda da organizzare successiva-
mente ad una visita preliminare a carattere organizzativo
dei responsabili di RIEPA in Italia.

La delegazione • stata successivamente ricevuta dal
Ministro delle Infrastrutture, Stanislas Kamanzi, che ha
evidenziato come la realizzazione di alcune grandi opere
rappresentino il vero fulcro dellÕambizioso piano elaborato
dal governo per rilanciare il paese dopo gli eventi dramma-
tici del 1994.

Prioritaria • la produzione di energia elettrica con la rea-
lizzazione di alcune grandi dighe o lÕestrazione di gas dal
lago Kivu, cos“ come il piano per la realizzazione di micro-
centrali idroelettriche distribuite su tutto il territorio nazio-
nale o lÕutilizzazione di fonti alternative, tutto questo per
ridurre i costi elevati sostenuti  dalle imprese per lÕenergia
e per consentire allÕintero paese di fruire dellÕenergia elet-
trica (attualmente solo un 5% della popolazione • collega-
to alla rete elettrica). 

La realizzazione giˆ in corso di alcuni assi stradali per
completare ed ampliare una rete attualmente giˆ discreta-
mente sviluppata ed in buone condizioni • stata resa possi-
bile grazie anche allÕopera di societˆ italiane.

Tra le altre opere importanti in agenda cÕ• la realizzazio-
ne del nuovo aeroporto internazionale di Kigali per il quale
• giˆ stato effettuato uno studio.

La realizzazione di importanti opere di qualificazione
urbana come la creazione di un centro per conferenze, una
zona commerciale ed un nuovo quartiere per uffici ed abi-
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Il Primo Ministro, Bernard Makuza, vice Direttrice del RIEPA, Clare Akamanzi, lÕIng. A. Cestari insieme alla delegazione di ItalAfrica
Le Premier Ministre, Bernard Makuza, la Vice-Directrice du RIEPA, Clare Akamanzi, lÕIng. A. Cestari et la dŽlŽgation dÕItalAfrica



17

Pour la rŽalisation de ces Ïuvres, le gouvernement mise
sur les investissements privŽs qui doivent jouer un r™le central
dans le syst•me Rwandais fondŽ sur le libre marchŽ et sur la
rŽduction de la prŽsence de lÕEtat dans lÕŽconomie ˆ travers la
privatisation de plusieurs entreprises.

LÕun des points forts du gouvernement du Rwanda pour lÕen-
couragement des investissements est la sŽcuritŽ autant environne-
mentale que celle liŽe ˆ la protection des investisseurs.

En effet, dÕun point de vue lŽgal, les lois actuelles permet-
tent de sauvegarder les capitaux investis dans le respect dÕune
certaine autonomie de lÕentreprise.

En plus,  deux institutions prŽsentes au Rwanda, dont lÕune
associŽe ˆ la Banque Mondiale,ont justement comme fonc-
tion celle de rŽduire les risques liŽs ˆ lÕinstabilitŽ politique ou
rŽgionale afin de facilitetr lÕimlantation des entreprises Žtran-
g•res qui veulent travailler dans ce Pays.

LÕautre point fort est sžrement celui de la transparence des
procŽdures administratives et de la lutte ˆ la corruption.

Le Ministre des Finances, James Musonia mis en Žvidence
lÕobjectif Žconomique de  croissance que le gouvernement a fixŽ
avec le plan Vision 2020, qui prŽvoit pour cette date la rŽalisation
dÕun revenu par t•te de $ 900 (aujourdÕhui de $ 250).

Pour rŽaliser cet objectif, lÕŽconomie du Rwanda doit se
dŽvelopper de 600%.

Comment rŽaliser cet objectif? Le gouvernement doit conti-
nuer ˆ maintenir les conditions nŽcessaires pour mŽnager un
milieu favorable aux investissements, outre le secteur des infra-
structures aussi dans de nombreux secteurs dÕune Žconomie dans
un certain sens encore vierge; il devra moderniser la production de
thŽ et de cafŽ qui constituent dŽjˆ les principaux secteurs des
exportations, lÕagriculture en gŽnŽral, et en particulier le dŽvelop-
pement dÕune industrie de transformation des produits agricoles; il
devrait en plus miser sur les secteurs de lÕICT (Information tech-
nologique), sur le tourisme, le secteur minier ou celui de la
finance.

Le Rwanda poss•de du fait de sa position un point de
force, il fait partie du COMESA (MarchŽ Unique de
lÕAfrique Orientale et Australe) mais aussi de lÕEAC
(CommunautŽ de lÕAfrique Orientale)et dispose donc dÕun
marchŽ rŽgional de 120 millions de consommateurs.

Les reprŽsentants de la Chambre de Commerce ItalAfrica ont
invitŽ le PrŽsident et le Ministre des Finances ˆ se rendre en Italie
dans un futur prochain pour conna”tre la rŽalitŽ de ce pays.
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tazioni  in un ampia area della cittˆ di Kigali, • in linea con
il grandissimo sviluppo del settore delle costruzioni.

Per lÕattuazione di queste opere il governo punta sugli
investimenti privati che  devono svolgere un ruolo centrale
nel sistema ruandese basato sul libero mercato e sulla ridu-
zione della presenza dello Stato nellÕeconomia attraverso la
privatizzazione di molte aziende.

Uno dei punti forti del governo ruandese nellÕincentiva-
zioni degli investimenti • la sicurezza sia ambientale, che
in termini di protezione degli investitori. Infatti, da un
punto di vista legale, le leggi attuali consentono di tutelare
i capitali investiti nel rispetto di una certa autonomia del-
lÕazienda. Inoltre due istituzioni  presenti in Ruanda, una
delle quali associata alla Banca Mondiale, hanno come
funzione proprio quella di ridurre i rischi legati allÕinstabi-
litˆ politica o regionale, a favore delle imprese straniere che
vogliano operare in questo paese. LÕaltro punto forte • sicu-
ramente quello della trasparenza delle procedure ammini-
strative e la lotta alla corruzione.

Il Ministro delle Finanze, James Musoni, ha evidenzia-
to lÕobiettivo economico di crescita che il governo si •
posto con il piano Vision 2020,che fissa per quella data il
raggiungimento di un reddito pro capite di $ 900 (dagli
attuali $ 250). Per raggiungere questo obiettivo, lÕeconomia
ruandese dovrˆ svilupparsi del 600%. 

Come realizzare questo obiettivo? Il governo dovrˆ con-
tinuare a mantenere le condizioni necessarie per avere un
ambiente favorevole agli investimenti, oltre che nel settore
delle infrastrutture anche in molti settori di unÕeconomia
per certi versi ancora vergine,  mirando a modernizzare la
produzione di t• e caff• che giˆ costituiscono le voci prin-
cipali delle esportazioni, lÕagricoltura in generale e in par-
ticolare lo sviluppo di unÕindustria di trasformazione dei
prodotti agricoli; dovrˆ inoltre puntare sul settore dellÕICT,
sul turismo, sul settore minerario e su quello della finanza. 

Il Ruanda ha nella sua posizione un punto di forza: fa
parte sia del COMESA (Mercato unico dellÕ Africa
orientale e australe) che dellÕEAC (Comunitˆ dellÕ
Africa orientale) e, quindi, ha a disposizione un mercato
regionale di 120 milioni di consumatori.

I rappresentanti della Camera di Commercio ItalAfrica si
sono soffermati, poi, sulla possibilitˆ di una futura visita in
Italia del Presidente e del Ministro delle Finanze.

Il Ministro del Commercio, Industria, Promozione
dellÕInvestimento e delle Cooperative, lÕOnorevole

Centenary House, Kigali
Centenary House, Kigali
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Protasis-k-Mitali, incontrato successivamente, ha invitato
la Camera di Commercio a mettersi in contatto con la F.S.P.
(Federazione del Settore Privato). Inoltre, • in questa
occasione che sono stati riesaminati i vari settori ritenuti
prioritari soffermandosi su alcune possibilitˆ che finora non
sono state affrontate quali la costruzione di hotel per lÕatti-
vitˆ turistica e congressuale, la possibilitˆ di creare delle
joint venture con partners locali ed infine la produzione
industriale del cuoio che • una delle risorse locali.

La Dott.ssa Rose Mukankomeje, Direttrice Generale
del REMA (Rwanda Environment Management
Authority) , ha illustrato il ruolo svolto da questÕorganismo
che rappresenta lÕautoritˆ in materia di ambiente ed effettua
soprattutto unÕattivitˆ di controllo sulle opere  da realizza-
re e sul loro impatto ambientale; ci ha inoltre confermato il
suo interesse per tutti i progetti che prevedono lÕutilizzo di
fonti di energia rinnovabili ed evidenziato la difficoltˆ di
poter avere accesso ai benefici previsti dalla conferenza di
Kyoto.

Anche con la Dott.ssa. Rose Mukankomeje il colloquio
ha portato allÕindividuazione di un progetto al quale le
imprese italiane potrebbero lavorare tenendo conto delle
proprie esperienze passate; si tratta del nuovo piano di
gestione dei rifiuti della cittˆ di Kigali con tutti gli aspetti
relativi al riciclaggio ed alla produzione di energia.

La delegazione • stata infine ricevuta del Primo
Ministro Bernard Makuza che, dopo aver ascoltato la
presentazione del Gruppo fatta dal Presidente ing. Cestari,
ha ripercorso le fasi che hanno portato il paese allÕattuale
ripresa e ha illustrato i pilastri sui quali poggia il piano
Vision 2020 ossia la ricostruzione della nazione, un effi-
ciente stato che unisca e mobiliti la gente, lo sviluppo delle
risorse umane e delle infrastrutture di base, nonchŽ dellÕim-
prenditorialitˆ e del settore privato e, infine, la modernizza-
zione dellÕagricoltura. Il piano identifica anche alcune
tematiche trasversali nelle politiche di genere, la protezio-
ne ambientale, le scienze e le tecnologie che comprendono
il settore dellÕ ICT e lÕintegrazione nazionale e regionale.

Pochi giorni a Kigali, ma numerosi ed importanti incon-
tri hanno permesso alla delegazione italiana di intrecciare
rapporti con questa nuova realtˆ e soprattutto di capire che
le opportunitˆ economiche e commerciali in Ruanda sono
interessanti e facilmente realizzabili grazie agli incentivi e
alle agevolazioni messe a disposizione dal governo ruande-
se e dai vari organismi preposti alla ricostruzione del paese.

LÕItalia non mancherˆ allÕappuntamento, infatti, alcuni
rappresentanti della delegazione si sono trattenuti alcuni
giorni dopo gli incontri ufficiali per analizzare concreta-
mente le varie opportunitˆ e lÕeventuale istallazione di
unÕagenzia a Kigali.

Marie-JosŽ Nervi e Sergio Alfano 
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Le Ministre du Commerce, de lÕIndustrie, et de la pro-
motion de lÕInvestissement et des CoopŽratives, Monsieur
ProtasisÐKÐMitali, rencontrŽ successivement, a invitŽ la
Chambre de Commerce, ˆ se mettre en contact avec la F. S. P.
(FŽdŽration du Secteur PrivŽ);les divers secteurs considŽrŽs
comme prioritaires ont ŽtŽ rŽexaminŽs, en particulier, certains
qui nÕavaient pas ŽtŽ jusquÕˆ prŽsent pris en considŽration,
comme la construction dÕun H™tel pour dŽvelopper lÕactivitŽ
touristique et de congr•s, ou encore la possibilitŽ de crŽer des
jointsÐventures avec des partenaires locaux, et enfin la pro-
duction industrielle du cuir qui fait partie des ressources loca-
les.

Madame Rose Mukankomeje, Directrice GŽnŽrale du
REMA (Rwanda Environnement Management Authority), a
illustrŽ le r™le jouŽ par cet organisme qui reprŽsente lÕautoritŽ dans
le domaine de lÕenvironnement et qui consiste surtout ˆ contr™ler
les Ïuvres ˆ rŽaliser et leur impact environnemental; elle a, en
outre, confirmŽ son intŽr•t pour tous les projets qui prŽvoient lÕuti-
lisation des sources dÕŽnergie renouvelables et a soulignŽ les diffi-
cultŽs concernant lÕ acc•s aux bŽnŽfices prŽvus par la ConfŽrence
de Kyoto.

LÕentrevue avec Madame Rose Mukankomeje a aussi portŽ
sur un projet auquel les entreprises pourraient travailler vu
leurs expŽriences passŽes: il concerne le nouveau plan de ges-
tion des ordures de la ville de Kigali avec tous les aspects
concernant le recyclage et la production dÕŽnergie.

La dŽlŽgation a ŽtŽ finalement re•ue par le Premier Ministre
Bernard Makuza qui, apr•s avoir ŽcoutŽ la prŽsentation du
Groupe faite par son prŽsident, lÕIng. Cestari, a reparcourru les
phases qui ont conduit le pays ˆ son actuelle reprise et, a illustrŽ
les piliers sur lesquels se base le plan Vision 2020, cÕest-ˆ-dire,: la
reconstruction de la Nation, un Etat efficace qui relie et mobilise
les gens, le dŽveloppement des ressources humaines et des infra-
structures de base, ainsi que la capacitŽ entreprenariale et le sec-
teur privŽ, et enfin la modernisation de lÕagriculture. Le plan iden-
tifie aussi certains th•mes transversaux aux politiques de genre,ˆ
la protection de lÕenvironnement, aux sciences et aux technologies
qui comprennent le secteur de lÕICT et lÕintŽgration nationale et
rŽgionale.

Deux jours ˆ Kigali, mais des nombreuses et importantes
rencontres qui ont permis ˆ la dŽlŽgation italienne de nouer
des rapports avec cette nouvelle rŽalitŽ  mais surtout de com-
prendre que les opportunitŽs Žconomiques et commerciales au
Rwanda sont intŽressantes et facilement rŽalisables gr‰ce aux
aides et facilitations mises ˆ la disposition par le gouverne-
ment du Rwanda et par des organismes prŽposŽs ˆ la recons-
truction du pays.

LÕItalie ne manquera pas ce rendez-vous, en effet, certains
reprŽsentants de la dŽlŽgation sont restŽs quelques jours ˆ
Kigali afin dÕanalyser concr•tement  les diverses opportunitŽs
et lÕŽventuelle installation dÕune agence dans la capitale.


